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Égalemen t pour faire face à  toute dØfaillance technique une demi-tonne de 
piŁce dØtachØes de maintenance avait ØtØ embarquØe à  bord mais aucune avarie 
n’a ØtØ relevØe. 

Un commissaire agrØØ par la FØdØration AØronautique Internationale Øtait à 
bord pendant tout le vol pour officialiser le record. Il s’agit du comØdien Rufus 
passionnØ d’aØronautique et qui est lui-mŒme pilote. 

L’Øquipe technique Øtait composØ de deux Commandants de Bord, M M 
Dupont et Hetru, de trois pilotes, M M . Bachelet, Marco, Deprouez, et de trois 
mØcaniciens navigants du vol, M M Billerey, Masselin, Lombard, et de deux 
techniciens contrôleurs , M M Navarre et Chillaud. 

L’Øquipage commercial composØ de six hôtesse s et stewards fut relevØ à 
Dubaï puis Bangkok et Honolulu. 

Le Concorde vient d’Øcrire une nouvelle page dans l’histoire de 
l’aØronautique mondiale pour la plus grande gloire d’Air France et des Ailes 
Françaises . 

Aussi c’est avec une grande Ømotion et une grande fiertØ, en tant que 
PrØsident de l’Association des Professionnels de Concorde et du Supersonique 
(A.P.CO.S.) que j’adresse en mon nom et au nom de tous mes camarades, nos 
chaleureuses fØlicitations aux acteurs de ce vol historique, pilotes, mØcaniciens, 
agents d’escales, techniciens et à  tout le personnel d’Air France qui a participØ , 
chacun dans leur domaine, à  la rØussite de ce record digne du plus bel oiseau du 
monde. 

Fernand ANDREANI . 
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LA GRANDE BOUCLE 
PARI GAGNE POUR LE CONCORDE 

Le Concorde d’Air France a bouclØ son tour du monde en battant le record 
de vitesse New-York - Toulouse - Dubaï - Bangkok - Honolulu - Acapulco -
New-York en 32 heures 25 minutes. 

Parti mardi 15 aoßt 1995 à  llh53 locales de l’aØroport Kennedy de New-
York, il a atterri enfin à  New-York le mercredi 16 aoßt 1995 à  20h44. La durØe 
de chaque escale Øtait environ d’une heure vingt. Le temps de vol de 25 heures en 
grande partie à  vitesse supersonique. Mach 2,02 soit 2200 km/heure ce qui 
correspond à  36 km/minute et 600 mŁtres seconde, plus vite qu’une balle de fusil 
et à  l’altitude habituelle de 18000 mŁtres. 

La distance parcourue 40717 km. La vitesse moyenne 1760 km/heure. Le 
combustible de carburant 500 tonnes de kØrosŁne environ. 

Il a battu un double record. Celui dØtenu par un Gulfstream 4 Øgalement 
dans le sens Ouest-Est depuis fØvrier 1988 en 36 heures 8’34" et celui rØalisØ sur 
le mŒme Concorde le 13 octobre 1992 en 32h49’3 » " mais dans le sens inverse. 

Ce vol historique Øtait rØalisØ à  l’initiative de l’homme d’affaires amØricain 
Donalt L. Pevsner, PrØsident de l’agence de voyages « Concorde Spirit Tour » 
dØjà  à  l’origine du prØcØdent record de 1992. 

Les passagers ont payØ le prix fort environ 12 000 francs la place. Ils 
Øtaient 80 à  bord et 18 membres d’Øquipage. 

Le Paris - New-York - Paris coßte environ 30 000 francs et le temps de vol 
Paris - New-York en concorde est de 3h45 contre 7h55 en Boeing 747. 

Pour faire face à  ce pØriple extraordinaire tout avait ØtØ prØvu pour le 
confort des passagers. 5 kilos de caviar, 108 bouteilles de Champagne, 300 boîtes 
de biŁres et plus de 100 litres d’eau minØrale, sans oublier foie gras, saumon, 
homard et autres grands crus français . 
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Fernand AndrØani, commandeur 
de l’ordre national du MØrite 

Fernand AndrØani, 
commandant de bord de 
Concorde à  Air France re›
traitØ, habitant à  « La Cantl-
nlŁre » à  Sainte-Maure, vient 
une nouvelle fois de voir sa 
brillante carriŁre rØcompensØe 
par l’attribution de la cravate 
de commandeur dans l’ordre 
national du MØrite. Celle-ci lui 
a ØtØ remise derniŁrement par 
Bernard Bosson, ministre de 
l’Équipement , des Transports 
et du Tourisme. 

La vie de Fernand AndrØani 
a ØtØ riche en diplôme s et af›
fectations professionnels, suc›
cŁs de toutes sortes et rŒcom-
penses et distinctions 
diverses. NØ en 1923 à  Alger, il 
entre à  l’Écol e de l’air en 1943 
et fait son service pendant 
deux ans et huit mois comme 
pilote de chasse. Sa carriŁre 
civile se poursuit dans l’aØro›
nautique et il vole sur toutes 
les lignes de la compagnie na›
tionale française . Il devient un 
des tout premiers comman›
dants de bord pilotes du 
Concorde . Il totalise 
23.528 heures de vol, dont 
2.505 sur Concorde au cours 
de trente-sept ans de service à 
Air France. 

Les excellents contacts qu’il 
entretient avec ses collŁgues 
lui ont permis d’assurer des 
fonctions Ølectives au sein des 
diffØrentes associations de na›
vigants techniques. Il est en zyxwvutsrqponmlkjihgfedcbaZYXWVUTSRQPONMLKJIHGFEDCBA

Fernand AndrØani, dØcorØ par le 
ministre Bernard Bosson 

particulier prØsident du ComitØ 
du souvenir Nungesser et Coli 
et prØsident de l’Association 
des professionnels de 
Concorde et du supersonique. 

Il est Øgalement dØcorØ de la 
mØdaille de l’aØronautique, of›
ficier de la LØgion d’honneur, 
dØcorØ de la mØdaille d’hon›
neur de l’aØronautique de ver›
meil (1979). 

MzyxwvutsrqponmlkjihgfedcbaZYXWVUTSRQPONMLKJIHGFEDCBA O H T i EU(2. Ji - 4 n C^ d^CO P ’ 1 - O T C . 



BQUAfîE A. CQ̌CQBPE zyxwvutsrqponmlkjihgfedcbaZYXWVUTSRQPONMLKJIHGFEDCBA

Paul. PERSQHˇE qui a ØtØ 1* instituteur de Claude DELORME à  l’Øcole 

de B̌ ČEY (prŁs de TROYES) a voulu rendre nommage à  COˇCORDE et au 

Commandant du vol du tour du monde duzyxwvutsrqponmlkjihgfedcbaZYXWVUTSRQPONMLKJIHGFEDCBA 1˛> nrrrffflRK 1992 en leur 

dØdiant ce poŁme. zyxwvutsrqponmlkjihgfedcbaZYXWVUTSRQPONMLKJIHGFEDCBA
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CONCORDE : L’OPERATION "EXTENSION DE 
DUREE DE VIE" EST L A N C E E 

Ce document nous a ØtØ transmis gracieusement par Monsieur Philippe 
POISSON-QUINTON PrØsident honoraire de l’AcadØmie Nationale de lAir et de l’ESPACE 
et membre d’Honneur de l’A.P.CO.S. zyxwvutsrqponmlkjihgfedcbaZYXWVUTSRQPONMLKJIHGFEDCBA

par Jacques H E R U B E L , ingØnieur en chef Concorde 
Philippe D E L O R M E , ingØnieur Structures 

AØrospatiale AØronautique 

Presque vingt ans aprŁs sa premiŁre livraison, Concorde reste encore 

aujourd’hui le seul avion de transport supersonique civil en exploitation dans 

le monde. Depuis la livraison du premier exemplaire par AØrospatiale et 

British Aerospace en janvier 1976, i l continue à  assurer ses services 

commerciaux à  Mach 2. 

Les passagers apprØcient de pouvoir traverser l’Atlantique (3 allers-retours 

quotidiens entre l’Europe et New York) en 3 h 30 mn , mŒme s’il leur faut 

pour cela payer un supplØment . Aussi, ni British Airways ni Air France, les 

deux compagnies aØriennes exploitant Concorde ne veulent envisager un 

arrŒt prochain deleurs vols transatlantiques supersoniques. 

Or, à  l’origine. Concorde a ØtØ conç u pour une durØe de vie de quelque 6700 

cycles. Cette limite, qui sera atteinte prochainement , est essentiellement due 

à  l’arrŒt des essais de fatigue en 1984 , et ne touche que les ØlØments de 

structure primaire. 

British Airways a donc demandØ aux constructeurs de faire en sorte que ses 

avions puissent voler jusqu’à  8500 voire 10 000 cycles, ce qui permettrait de 

maintenir la flotte en vol jusqu’en 2005/2010 au rythme d’exploitation 

commercial actuel (voir encadrØ) . Air France s’est associØ à  cette demande 

bien que ses avions accumulent moins de cycles à  ce jour. 

pagel^ 



ETAT DE L A F L O T T E C O N C O R D E FIN 1994 

AIR F R A N C E B R I T I S H A I R W A Y S zyxwvutsrqponmlkjihgfedcbaZYXWVUTSRQPONMLKJIHGFEDCBA

N° IMMAT HdV CSS ATT zyxwvutsrqponmlkjihgfedcbaZYXWVUTSRQPONMLKJIHGFEDCBA

3 F-BTSC 9365 2914 4087 
5 F-BVFA 14094 4321 5546 
7 F-BVFB 12064 3712 4219* 
9 F-BVFC 11051 3395 3808 

11 F-BVFD 5821 1807 1929** 
13 F-BTSD 9667 2949 3886 
15 F-BVFF 9198 2827 3164 

N° IMMAT HDV CSS ATT 

4 G-BOAC 17492 5278 6220 
6 G-BOAA 18386 5493 6575 
8 G-BOAB 17893 5325 6306 

10 G-BOAD 17956 5346 6411 
12 G-BOAE 17991 5358 6612 
14 G-BOAG 11076 3477 3942 
16 G-BOAF 13224 4117 4344 zyxwvutsrqponmlkjihgfedcbaZYXWVUTSRQPONMLKJIHGFEDCBA

I 

H d V = nombre d’heures de vol total 

CSS = nombre de Cycles Supersoniques = nombre de vols supersoniques 

à  "masse lourde" pondØrØe. 

A T T = nombre d’atterrissages 

* avion en attente de grande rØvision 

** avion ferraillØ 
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Un choix structural liØ aux phØnomŁnes thermiques zyxwvutsrqponmlkjihgfedcbaZYXWVUTSRQPONMLKJIHGFEDCBA

En complØment aux objectifs gØnØraux de rØalisation de la structure d’un 

avion , que sont lØgŁretØ , rØsistance et tolØrance aux dommages , les 

concepteurs des annØes 60 durent rØpondre à  un critŁre supplØmentaire 

nouveau : le comportement aux phØnomŁnes thermiques . 

En effet , le domaine de vol de CONCORDE se caractØrise par une longue 

intrusion dans le domaine supersonique , de l’ordre de 80% de la durØe du 

vol . Durant cette longue pØriode les structures s’Øchauffent, en raison du 

frottement dans l’air, pour atteindre une tempØrature de l’ordre de 100° C à 

Mach 2 . 

Le premier choix structural fait par les techniciens d’AØrospatiale et de 

British Aerospace a ØtØ de rØaliser la structure de Concorde en un seul 

matØriau afin de supprimer tout phØnomŁne de dilatation diffØrentielle à 

iso-tempØrature . Le matØriau choisi, l’alliage d’aluminium AU2GN (2618A), 

prØsente une bonne stabilitØ à  chaud jusqu’à  130° C , un fort niveau de 

rØsistance en limite Ølastique et une insensibilitØ à  la corrosion sous tension 

grâc e à  un traitement de revenu adØquat . 

Le deuxiŁme choix a ØtØ de permettre aux ØlØments structuraux soumis à  des 

gradients thermiques ØlevØs , de se dØformer le plus librement possible , 

tout en conservant leur fonction mØcanique . Pour la voilure par exemple , 

les âme s de longeron et de nervure qui relient les semelles d’extrados - dont 

la tempØrature est voisine de 100° C à  Mach 2 - et les semelles d’intrados -

baignØes par le carburant dont la tempØrature se situe entre 20 et 40° C en 

dessous - sont constituØes de barres articulØes ou semi-encastrØes dans les 

zones courantes , et de parois "librement" dilatables dans les zones de fonds 

de rØservoir . 
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Des structures de mŒme type se retrouvent dans le fuselage , principalement 

au niveau du plancher pressurisØ . 

On peut Øgalement noter la prØsence de joints de dilatation sur les 

revŒtements intrados et extrados de la voilure au voisinage du raccordement 

avec le fuselage . 

Le rØsultat conduit à  l’existence d’une structure complexe , les soucis de 

lØgŁretØ et de libre dilatation ayant nØcessitØ l’utilisation presqu’exclusive de 

structures usinØes . zyxwvutsrqponmlkjihgfedcbaZYXWVUTSRQPONMLKJIHGFEDCBA

Une limite de vie actuelle dØterminØe par dix ans de 

"fatigue" 

Dans la rØglementation rØgissant les avions supersoniques ( TSS Standards ) , 

les certificateurs ne reconnaissaient que deux dØmarches possibles : les 

structures devaient Œtre "fail safe" ( cheminement double des efforts ) ou 

"safe life" ( durØe de vie suspendue à  une dØmonstration sur une cellule à 

l’Øchelle un , au cours d’essais de fatigue reprØsentatifs de l’utilisation en 

service ) . 

Compte-tenu de ces exigences, ces essais de fatigue sur une cellule complŁte 

de Concorde se sont dØroulØs de 1974 à  1984 , sur le site du Royal 

Aeronautical Establishment (RAE) de Farnborough ( Angleterre ) . Au. cours 

de cette pØriode , prŁs de 34000 cycles de vol ont ØtØ simulØs , dont 21000 

cycles thermiques. Ceci est trŁs peu si l’on compare à  un essai de fatigue sur 

avion subsonique (par exemple, 60 000 cycles pour l’A340) mais il Øtait 

difficile de simuler rapidement les Øchauffements et refroidissements de: 

structures et l’installation d’essai nØcessaire Øtait complexe.. 

Ce petit nombre de cycles est Øgalement le rØsultat de la dØcisionzyxwvutsrqponmlkjihgfedcbaZYXWVUTSRQPONMLKJIHGFEDCBA dv 

gouvernement britannique , responsable financier de ces essais , ’ r.Œ 

ceux-ci en mars 1984 pour raison d’Øconomie. 
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En raison de l’existence de structures "safe life" sur l’avion , dont 

principalement la partie supØrieure ( le "toit" ) du fuselage , les AutoritØs de 

certification ont demandØ aux constructeurs de dØterminer , à  partir des 

donnØes recueillies en service, le nombre de vols en exploitation justifiØ par 

la rØalisation des cycles sur la cellule d’essais de fatigue . La dØmonstration 

conduisit, pour le toit du fuselage, à  une reprØsentation d’au moins 20000 

vols en exploitation commerciale. Compte tenu du coefficient de sØcuritØ (x3) 

imposØ par elles, les autoritØs dØclarŁrent que la durØe de vie limite 

autorisØe pour les appareils Concorde en service serait de 6700 vols 

supersoniques du type trans-Atlantique Nord . 

Des travaux effectuØs par AØrospatiale en 1986 et 1987 ont permis de 

dØfinir une rØnovation de la zone du toit de fuselage , consistant en un 

renforcement et à  une restauration de quelques 2000 alØsages de cette zone . 

Cette modification de structure , rØalisØe suffisemment tô t sur les avions en 

service, a permis de reprendre les discussions avec les AutoritØs de 

Certification pour repousser la limite actuelle au-delà  des 6700 vols 

initialement dØterminØs. 
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Les actions engagØes avec les autoritØs de certification zyxwvutsrqponmlkjihgfedcbaZYXWVUTSRQPONMLKJIHGFEDCBA

Au dØbut des annØes 90 , i l devint Øvident que les compagnies aØriennes 

Øtaient dØcidØes à  tout faire pour que les avions Concorde voient leur durØe 

de vie structurale Øtendue. C’est pourquoi les autoritØs de certification 

française s et britanniques Øtablirent les conditions dans lesquelles les 

constructeurs pouvaient obtenir cette extension . 

La dØmarche correspondant à  ces exigences a donc ØtØ entreprise par 

AØrospatiale et British Aerospace. Sept actions ont ØtØ dØcidØes et 

approuvØes par les autoritØs : 

- Revue des rØsultats d’essais de fatigue (MFTS=Major Fatigue Test 

SpØcimen) effectuØs sur la cellule d’essais de Farnborough en Grande 

Bretagne 

- Revue des rØsultats d’essais de dØmantŁlement (Teardown Tests) 

- Revue des rØsultats d’essais en vol effectuØs entre 1980 et 1983 sur 

l’avion n° l , avion de dØveloppement du constructeur. 

- Mesures sur un appareil en exploitation commerciale de contraintes en vol 

dans les zones de la structure oø une confirmation s’avØrait nØcessaire 

- Analyse des ØlØments de structure et dØtermination de leur durØe de vie 

- Analyse de l’Øtat des modifications de structure prØconisØes et appliquØes 

- Analyse des rØparations de structure effectuØes 

Deux de ces actions ont demandØ des efforts particuliers. Il s’agit de : 

L a campagne de mesures en vol sur l’avion n°1 6 

Cet avion, exploitØ par British Airways a ØtØ ØquipØ de jauges de contrainte 

et du systŁme d’enregistrement correspondant. 

page)6 
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QUELQUES TEMPERATURES DE 
STRUCTURE AU COURS D’UNE MISSION 

TRANSATLANTIQUE zyxwvutsrqponmlkjihgfedcbaZYXWVUTSRQPONMLKJIHGFEDCBA

INTRADOS AU DESSUS DES 

OS APRES EPUISEMENT 
DU CARBURANT 

-,  ,  ,  TEMPS 
50 100 150 (MINUTES) 



DINER AUX CHANDELLES du 28 JANVIER 35 

C CinquiŁme ANNIVERSAIRE de i’A.P.CQ.S) 

DŁs 13hl5,les premiŁres personnes des 85 "Apcosiens" voulant 
p a r t i c i p e r à  ce cinquiŁme a n n i v e r s a i r e commencŁrent à  se concentrer autour 
du bar du Novotei de ROISSY. 

L’ambiance toujours chaude et amicale p r i t v i t e l e dessus e t i l f u t 
assez d i f f i c i l e de se f a i r e entendre pour regrouper tout l e monde dans l e 
salon qui nous Øtait rØservØ pour t r i n q u e r à  l a bonne santØ et à  l a bonne 
annØe de chacun de nous, 

Ceux qui l e dØsiraient ont pu regarder une cassette vidØo prØsentØe 
par Edouard CHEMEL.en acheter une s i nØcessaire,et,acquØrir (avec 
dØdicace) l e l i v r e ’ d e Jean-Paul LE MOEL"CONCORDE RACONTE". 

Ce f u t l’heure de passer dans l a s a l l e à  manger oø l e s t a b l e s 
toujours trŁs agrØablement dressØes,nous a c c u e i l l a i e n t gaiement ØclairØes 
par quelques bougies emmergeant d’un p e t i t bouquet de f l e u r s , 

Nous avons eu l’honneur de v o i r rØunis autour de l a tab l e 
prØsidentielle,une p a r t i e de l’Øquipage du premier v o l CONCORDE:Messieurs 
AndrØ TURCAT.Henri PERRIER.et Michel RETIF,Notre PrØsident } 
Fernand ANDREANI f i t son d i s c o u r s de bienvenue l e s remercia tout 
particuliŁrement,ainsi que l’ensemble des "Apcosiens et 
Apcosiennes"prØsents d’Œtre venus s i nombreux,Puis . i l nous souhaita"BON 
APPETIT", 

C’est avec p l a i s i r que nous pßmes dØguster un repas prØparØ avec 
beaucoup d ’ a t t e n t i o n e t de s a v o i r f a i r e . A u cours du diner l’ambiance e t l e 
niveau sonore g r a n d i s s a n t , l e PrØsident eut bien du mai à  se f a i r e entendre 
l o r s de son disc o u r s d’au r e v o i r , I l remercia tout spØcialement nos amis de 
l a DM pour a v o i r rØussi à  nous trouver un l o c a l dans l e hangar de QN d’oø 
l’on peut v o i r nos magnifiques CONCORDES se f a i r e bichonner avant leur 

P e t i tzyxwvutsrqponmlkjihgfedcbaZYXWVUTSRQPONMLKJIHGFEDCBA à  p e t i t . p a s s a n t d’une t a b l e à  l ’ a u t r e pour commenter c e r t a i n s 
dØtails oubliØs l o r s de 1’apØritif.nous vimes l e s premiers 
partants,heureux d’avoir passØ une e x c e l l e n t e soirØe,dans une ambiance 
toujours de franche e t sincŁre amitiØ que notre BEL OISEAU BLANC a su 
f a i r e naîtr e en nous.Slereci à  Tous et à  Bientôt , 

envol, 

Le SecrØtaire TrØsorier 



ASSOCIATION des PROFESSIONNELS de CONCORDE et du SUPERSONIQUE. 

************************************************************** 

Le 4 AVRIL 95 

VISITE du MUSEE de l’AIR et de 1’ESPACE. 

Les Apcosiens se sont  rØunis le 4 Avril à  10 heurs dans le hall 

du MusØe de l’air et  de l’espace au Bourget.Accueillis par nos deux 

guides, Messieurs MANGIN responsable de la remise en Øtat de CONCORDE 

001 et  par notre Ami Rager GUICHET. Nous nous sommes sØparØs en deux 

groupes, chacun derriŁre notre guide. 

Le musØe de l’air et  de l’espace est  le plus ancien musØe du 

monde.CrØØ au lendemain de la premiŁre guerre mondiale, il s’installe 

au Bourget en 1975.11 prØsente, à  travers une collection de prŁs de 200 

appareils,un panorama complet de l’ØpopØe aØrospatiale,des pionniers à 

la fusØe ARIANE. Sur le parking sont  exposØs en permanence une 

quinzaine d’appareils de collection autour de la fusØe ARIANE et de 

CONCORDE 001. (Malheusement le CONCORDE n’Øtait pas encore en place). 

Nous avons commencØ notre visite par la grande galerie,qui se 

trouve Œtre l’ancienne aØrogare du Bourget, oø sont  prØsentØs avec 

beaucoup de gout et  de compØtence: zyxwvutsrqponmlkjihgfedcbaZYXWVUTSRQPONMLKJIHGFEDCBA

I V L’histoire de l’AØrostation au XVIII iŁme et  XIX siŁcle à 

travers une collection d’objets d’art et  d’objets techniques. 

2’/  La collection des aØronefs les plus anciens de 1879 à  la premiŁere 

guerre mondiale. 

TrŁs intØressØs par les diffØrentes techniques de l’Øpoque nous 

progressons lentement vers le hall A oø 21 appareils de collection 

racontent le dØveloppement aØronautique de 1919 à  1939 à  travers les 

meetings, les courses , les grands raids et  les dØbuts du transport 



aØrien. Nous avons pu voir dans le hall B,qui retrace la guerre 39/ 45, 

13 avions exposØs, dont 10 avions de chasse français,  anglais, allemands 

et  russes. 

Malheureusement, comme toujours dans ces moments trŁs 

intØressants, le temps passe trop vite et  nous avons du forcer l’allure 

pour survoler dans le hall C les diffØrents prototypes de 45 à  70. 

L’heure de partir approchant, nous avons fait  l’impasse du hall D qui 

regroupe les principaux avions de chasse en service dans l’armØe de 

l’air française  depuis 1950, ainsi que du hall E pour les sports 

aØriens,et du hall F pour l’espace. (Nous reviendrons.) 

Toujours en compagnie de nos guides nous avons repris nos 

voitures pour nous diriger vers Dugny oø l’Øquipe pØdagogique et  les 

ØlŁves de 1’Øcole hotelliŁre François  RABELAIS nous attendaient de 

pieds fermes. L’impressionnante Øquipe de jeunes hommes et  de jeunes 

filles en noir et  blanc nous invita à  dØguster un apØritif avec 

d’excellents petits fours Maison. Ce que nous fîmes sans trop de 

difficultØs.Dans cette salle trŁs sympathique une table d’honneur 

Øtait dressØe, entourØe de chaque cotØ de petites tables de 6 

personnes. 

Notre PrØsident prit  la parole,regretta l’absence des gØnØraux 

invitØs et  remercia l’ensemble de l’assistance ainsi que tous les 

ØlŁves et  leurs instructeurs.Le repas s’est dØroulØ dans une amicale 

ambiance oø nous avons su dØguster les diffØrents plats que nous 

avaient  prØparØs nos jeunes cuisiniers. 

Avant de nous sØparer nous avons applaudi toute l’Øquipe de 

l’Øcole qui nous a si gentiement reçus.  Certains d’entre nous ont 

repris le chemin du Bourget pour continuer la visite du MusØe, les 

autres ont  regagnØ leur domicile contents d’avoir passØ une trŁs bonne 

et  intØressante journØe. MERCI à  TOUS. 

Gilbert  BARBAROUX 



B U FFET AP P ERIT1 F 

KIR SAUMUR 

AMUSES B OU CH E 

LES VINS 

M A ˙ O N VI LLAGE 1993 

R O LLET SAUVIAC 1992 zyxwvutsrqponmlkjihgfedcbaZYXWVUTSRQPONMLKJIHGFEDCBA

CAF E 

M E N U zyxwvutsrqponmlkjihgfedcbaZYXWVUTSRQPONMLKJIHGFEDCBA

PA UPIETTE DE FILETS DE SOLE A U CIDRE 

POMMES FRUITS 

�  
FILET DE BOEUF WELLINGTON 

LEGUMES GLACES zyxwvutsrqponmlkjihgfedcbaZYXWVUTSRQPONMLKJIHGFEDCBA

# 
PLA TEA U DE FROMA GES zyxwvutsrqponmlkjihgfedcbaZYXWVUTSRQPONMLKJIHGFEDCBA

+ , 
POIRES FRAICHES BELLE HELENE 

L’EQUIPE PEDAGOGIQUE ET LES ELEVES DU RESTAURANT FRAN ȮIS  RABELAIS 
VOUS SOUHAITENT UN BON A PPETIT. 
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c� u r zyxwvutsrqponmlkjihgfedcbaZYXWVUTSRQPONMLKJIHGFEDCBA

La pause,  la fat igue se lit  sur les visages 

(| .C.  Simon) - Voir page 4.  zyxwvutsrqponmlkjihgfedcbaZYXWVUTSRQPONMLKJIHGFEDCBA

1 Editorial par Madame Cachin, 

Directeur des Musées de France 

2 Une restauration "exceptionnelle", 

par Marc Magnin et Christian Tilatti 

3 Le prototype Concorde 001 : 

vers une nouvelle vie, par Philippe Fluzin 

et Marc Magnin 

4 Coup de coeur, par Valérie Straus 

nos partenaires, contacts, 

conseil scientifique zyxwvutsrqponmlkjihgfedcbaZYXWVUTSRQPONMLKJIHGFEDCBA

ÊM e Musée de l'Air et de l'Espace a sollicité l'intervention de la Direction des musées 

de France (Service Restauration  des Musées de France) pour assurer l'encadrement zyxwvutsrqponmlkjihgfedcbaZYXWVUTSRQPONMLKJIHGFEDCBA

U scientifique du chantier de restauration du prototype 001 du Concorde conservé au 

Musée de l'Air et de l'Espace et une équipe pluridisciplinaire a été constituée à cette 

occasion. Ce chantier est maintenant achevé, du moins pour l'extérieur : traitement du métal 

et remise en peinture. Une étude préalable confiée à ï\nstitut Polytechnique de Sévenans et 

financée à part égale par le Ministère de la Culture et par le Musée a permis de constater 

l'état de conservation de l'appareil. Ce travail a été complété par une mission conjointe en 

Angleterre pour étudier l'état de conservation d'appareils similaires. 

Un protocole de restauration a été mis au point et un conseil scientifique constitué pour le 

suivi des opérations de restauration. 

Ce chantier est "une première" dans le domaine de la restauration du patrimoine industriel 

en France, qui n'en est qu'à ses débuts. 1/  constitue un début prometteur pour le nouveau 

projet culturel et muséographique du Musée de l'Air et de l'Espace. 

La prochaine étape sera la présentation au public du Concorde lors du Salon du Bourget. 

François e Cachin 
Directeur des musØes de France 

I er vol Concorde 001,  le 2 mars 1969 (photo AØrospat iale) 
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UNE REST AU RAT I O zyxwvutsrqponmlkjihgfedcbaZYXWVUTSRQPONMLKJIHGFEDCBA

i zyxwvutsrqponmlkjihgfedcbaZYXWVUTSRQPONMLKJIHGFEDCBA

a rest aurat ion de l ’avion 

prot ot ype "Concorde zyxwvutsrqponmlkjihgfedcbaZYXWVUTSRQPONMLKJIHGFEDCBA
001" a ØtØ l ’occasion,  

pour les servi ces du MusØe 

de l ’Air et  de l ’Espace 

qui ont  en charge la 

rest aurat ion des col l ect i ons,  

de met t re en oeuvre des 

solut ions nouvel les du f ai t  l a 

t ai l l e de l ’apparei l  mais aussi 

de son caract Łre prest igieux 

qui nous imposai t  une 

"obl i gat i on de rØsul t at" sans 

l ai sser beaucoup de marge 

à  l ’er reur.  zyxwvutsrqponmlkjihgfedcbaZYXWVUTSRQPONMLKJIHGFEDCBA

d u v i e i l l i s s e m e n t d e s 

t e in t e s . 

Le c a r a c t Ł re d ’ u n i c i tØ d e 

l’ a p p a r e il a r e n d u le t r a va il 

d e s r e s t a u r a t e u r s p l u s 

d i ffi c i le : ce r t a in e s p i Ł c e s, 

p a r  e x e m p l e le s e m b o u t s 

p o u r l e s p y r a m i d e s d e 

r e le va ge , on t d ß Œ t re co m ›

p lŁ t e m e nt r e d e s s in Ø es a fin 

d e s ’ a d a p t er a u m a t Ø r i el 

a c t u e l le m e n t e n u t i l is a t io n 

s u r le s Co n co r d e d e s Ø r ie. 

Ce s e xige n ce s s p Ø ci fiq u es 

o n t p a r f o i s o r i e n t Ø l e s 

Et ce n’est que la dØrive (| .C; SIMON) 

Ce t t e " p r e m i Ł r e ", s u r  u n 

Ø l Ø m e nt a u s s i i m p o r t a n t 

d u p a t r i m o i n e t e c h n i q u e , 

n o u s a c o n f r o n t Ø à  d e 

n o m b r e u s e s d i f f i c u l t Øs 

l i Ø es à  l a q u a l i t Ø d e 

p r o t o t y p e d e l ’ a p p a r e il 

q u ’ il fa l la i t r e s t i t u e r d a n s 

s a con figu r a t ion d ’ e s s a i. 

RØsoudre l es d i f f i cu l t Øs :  

Un gr a n d n o m b r e d e d o cu ›

m e n t s o n t a u j o u r d ’ h ui 

d is p a r u r a p p e la n t a in s i q u e 

la c o n s e r v a t i o n d u p a t r i ›

m o i n e i n d u s t r i e l e s t u n 

s o u c i r e l a t i v e m e n t r Ø c e nt 

d a n s n o t r e p a ys . Ce p r o b lŁ›

m e s’est p o s Ø p o u r le ch o ix 

d e s co u le u r s p o u r la p e i n ›

t u r e e x t Ø r i e u r e. Ce l u i - c i 

s ’ e st fa i t s u r  l a b a s e d e s 

Ø ch a n t i l lo ns p r Ø le v Øs a va n t 

l e p o n ç a g e , e n l ’ a b s e n ce 

d e d o c u m e n t s d ’ a r c h iv e s, 

e t a Ø tØ d Ø l i c at d u fa i t 

t r a i t e m e n t s ve r s d e s s o lu ›

t i o n s " s u r p r e n a n t e s " p a r  

r a p p o r t aux ga m m e s cla s s i-

q u e m e n t u t i l i s Ø es e n 

a Ø r o n a u t iq ue p o u r la m a in ›

t e n a n c e d ’ a v i o ns e n 

e xp l o i t a t i o n . Ce fu t le ca s 

p o u r la p r o c Ø d u re d e r e s ›

t a u r a t io n d e la ce l lu le (se 

r e p o r t e r à  la Le t t r e d ’ in for›

m a t i o n n ° I ) . Le m Ø t al n ’a 

p a s Ø tØ m i s à  n u l o r s q u e 

ce la n ’ Ø t a it p a s i n d i s p e n ›

s a b l e p o u r Ø l i m i n er l a 

c o r r o s i o n . Ce l a e n t r a î n e 

b i e n s ß r d e p e t i t e s ir r Øgu›

la r i t Øs d e s u r fa ce , m a is a 

p e r m is d e n e p a s p o u s s e r  

la r e s t a u r a t io n a u - d e l à  d e 

ce q u e n Ø ce s s i te la con se r ›

va t io n . 

La m i s e e n o e u v r e d e 

m o y e n s l a r g e m e n t s u p Ø›

r ie u r s à  ce q u i s e p r a t iq u a it 

j u s q u ’ a l o rs a u M u s Øe a 

Ø g a l e m e nt Ø tØ l ’ o c c a s ion 

d ’ e x p Ø r i m e n t er d e n o u ›

ve l le s m Ø t h o d es d e t r a va il 

e t d e p a r t e n a r ia t . Gr â c e à 

u n p r o gr a m m e d e r e s t au r a ›

t io n conser vat ion cla ir em en t 

d Ø f i n i, u n e c o l l a b o r a t i o n 

in t e r d is c ip l in a ir e , u n p a r t e ›

n a r i a t i n s t i t u t i o n n e l e t 

in d u s t r ie l e ffica ce , i l a Ø tØ 

p o s s i b l e d e m e n e r à  s o n 

t e r m e u n e o p Ø r a t i on d e 

r e s t a u r a t i o n s a n s p r Ø c Ø›

d e n t d a n s la r e s t a u r a t io n 

d ’ a Ø r o n e fs. 

Les e n se i gn e m e n t s :  

Bie n q u e t o u t e s le s o p Ø r a›

t io n s n e s o ie n t p a s e n co r e 

t e r m i n Ø e s, d e s e n s e i g n e ›

m e n t s p e u v e n t d ’ o r es 

e t d Ø jà  Œ t re t i r Øs d e c e 

t r a va il. 

P o u r a v o i r le s m o y e n s d e 

r Ø p o n d re a u x m u l t i p l e s 

in t e r r oga t ion s q u i s e p os e n t 

au cour s d ’ u ne r es t au r a t ion , 

i l e s t i n d i s p e n s a b le d ’ Ø t a›

b l i r  cla ir e m e n t un e s t r a t Øgie 

d e r e s t au r a t ion e n fon ct ion 

d e l’ im p or t an ce h is t o r iq u e 

e t s c i e n t i f i q u e d e 

l ’ a Ø r o n ef a i n s i q u e 

d u p r o je t m u s Ø o gr a-

p h iq u e . 

Ce t t e s t r a t Ø gie n o u s 

a p e r m is d e d Ø fin ir  

le s gr a n d e s o p t io n s 

d e la r e s t a u r a t ion e t 

d ’ o r ie n t er le s d Ø c i›

s i o n s p r i s e s a u 

cou r s d u ch a n t ie r . 

Da n s l e ca s d u 

Co n co r d e , i l e s t cla ir  

q u e la p e r s p e c t i v e 

d e le r e n d r e v i s i -

t a b l e a u p u b l i c n e 

fu t p a s sa n s effe t s u r  

le s ch oix d e r e s t a u ›

r a t io n . 

Un e r e s t a u r a t ion n e 

p e u t Œ t re c o m p a r Øe 

à  u n e o p Ø r a t i on 

i n d u s t r i e l l e c l a s ›

s i q u e . La n a t u r e 

m Œ me d e c e t y p e 

d ’ o p Ø r a t ion la is s e la 

p la ce à  u n e gr a n d e 

m ar ge d ’ in ce r t i t u d e. 

Ce l a e n t r a î n e p a r fo i s le s 

r e s t a u r a t e u r s à  a d a p t e r  

le u r s p r Ø v i s i o ns a u x d o n ›

n Ø es r Ø e l l es d u c h a n t i e r . 

Un e g r a n d e i n t e r a c t i v i t Ø 

e n t r e le s d iffØ r e n ts a ct eu r s 

d e l a r e s t a u r a t i o n e t 

n o t a m m e n t e n t r e le s r e s ›

p o n s a b l e s t e c h n i q u e s , 

ce u x d e la co n s e r va t io n e t 

le s o p Ø r a t e u rs q u i r Ø a lis e nt 

le s t r avau x e s t d o n c n Ø c e s›

s a i r e . Le s c o n c o u r s 

e x t Ø r i e u rs d e s m Ø c Ł n es 

p a r t e n a i r e s , i n d u s t r i e l s e t 

in s t i t u t io n n e ls , b Ø n Ø v o l e s, 

s o n t i n d i s p e n s a b l e s p o u r 

m e n e r à  b i e n d e s o p Ø r a›

t io n s d ’ e n ve r gu r e. 

Co n c l u si o n :  

Le s e n s e i g n e m e n t s d e la 

r e s t a u r a t io n d e "Co n co r d e 

0 0 1 " s o n t t r Łs r iches e t vo n t 

p e r m e t t r e d e fa ir e p r o gr e s ›

s e r l e s m Ø t h o d es d e 

r e s t a u r a t io n d u Mu s Øe d e 

l ’ Air e t d e l ’ E s p a ce a u 

m o m e n t o ø , avec l’ in s t a lla›

t io n d e s o n n o u ve l a t e l ie r à 

DØcapØ! (| .C; SIMON) zyxwvutsrqponmlkjihgfedcbaZYXWVUTSRQPONMLKJIHGFEDCBA

l G 
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Peinture zone fuselage arriŁre côt Ø gauche: bandeau rouge AVANT.  Plan gØnØral : bandeau rouge APRES (M.MAGNIN) zyxwvutsrqponmlkjihgfedcbaZYXWVUTSRQPONMLKJIHGFEDCBA

Du gn y , i l p e u t e n fin e n t r e ›

p r e n d r e l a r e s t a u r a t i o n 

s y s t Ø m a t i q ue d e s n o m ›

b r e u x a p p a r e i l s d e s a 

co lle c t io n . 

Ce ch a n t ie r , e xce p t io n n e l à 

p lu s d ’ un t i t r e , "r ich e " d e s 

e n s e i g n e m e n t s q u ’ il n o u s 

livr e e t d e la r Øflexion q u ’ il 

a s u s c i t Øe n ’ a u r a it p u Œ t re 

m e n Ø à  s o n t e r m e san s u n 

e n ga ge m e n t im p o r t a n t d e s 

p e r s o n n e ls p o u r u n p r o je t 

q u i le u r  t e n a it à  coe u r . 

La d Ø m a r c he d e r e s t a u r a ›

t i o n c o n s e r v a t i o n s u i v i 

p o u r l ’ a v i on p r o t o t y p e 

"Co n co r d e 001 " a p e r m is d e 

r e le v e r u n d Ø fi q u e , i l y a 

s e u le m e n t q u e l q u e s m o is , 

n o m b r e u x ju ge a ie n t im p o s ›

s i b l e : s a u ve r l’ a v ion d e la 

co r r o s io n . 

Le Bourget, le 16 mars 1995. 

Marc Magnin - IngØnieur 

Chr ist ian Tilat t i 

Conservateur - Chef des collect ions 

LE PROTOTYPE CONCORDE 001 
VERS UNE NOUVELLE VIE zyxwvutsrqponmlkjihgfedcbaZYXWVUTSRQPONMLKJIHGFEDCBA
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e MusØe de l ’Ai r et  de 

l ’Espace,  le Minist Łre 

de la DØfense,  le 

Mini st Łre de l a Cul t ure 

(D.M.F,  mission de l a 

recherche),  le CNRS,  

AØrospat iale et  Ai r -France 

ont  dØcidØ d’ent reprendre 

un programme de recherche 

pour l ’Øt ude de 

l ’endommagement  et  l a 

rest aurat ion/ conservat ion/  

val or i sat ion 

de Concor dezyxwvutsrqponmlkjihgfedcbaZYXWVUTSRQPONMLKJIHGFEDCBA 001. 

Le s d iffØr en ts vo le t s d e ce 

p r o gr a m m e d e r e ch e r ch e 

s on t le s su iva n t s : 

Op Ø r a t i on A : In ve n t a i r e 

a r c h i v i s t i q u e à  ca r a c t Ł re 

t e ch n iq u e e t cu lt u r e l p e r ›

m e t t a n t d e r e c o n s t i t u e r  

l’ h is t o r iq ue d u p r o gr a m m e 

co n co r d e . 

Op Ø r a t i on B : E t u d e d e 

l’ e n d o m m a ge m e nt ( exp er ›

t ise ) d e Co n co r d e 001 afin 

d e d Ø f i n ir  u n p r o t o c o l e 

h iØ r a r ch i sØ d e c o n s e r v a ›

t ion -r e s t a u r a t ion . 

OpØ ration C : DØ fin it ion e t 

Ø v a lu a t ion d e s d i ffØ r e n t es 

p o s s ib ili t Øs d e r e s t au r a t ion -

c o n s e r v a t i o n e n fo n c t i o n 

d e s p r ior it Øs Ø t a b l ie s. 

Op Ø r a t i on D 

RØ a lis a t ion d e s t r a ›

vau x d e r e s t au r a t ion 

e t d e v a l o r i s a t i o n 

m u s Ø o gr a p h iq u e. 

Op Ø r a t i on E 

Ad a p t a t i o n d e s 

p r o c Ø d u r es d e 

con s e r va t ion -r e s t a u ›

r a t ion -va lo r is a t ion à 

p a r t ir  d e l’ e xp Ø r ie n›

c e d u " Co n c o r d e 

0 0 1 " à  d ’ a u t r es 

a p p a r e i ls . 

Le s t r a v a u x d e 

r e ch e r ch e p la cØs sou s 

la r e s p o n s a b i l i t Ø d e l’ UPR 

A0 4 2 3 d u CNRS on t d Ø b u tØ 

le 1er  fØ vr ier  1993 p a r  u n e 

e xp e r t is e a p p r o n fo n d ie d e 

l’ a p p a r e il q u i a r Ø vØ lØ q u e 

m a lg r Ø d i ffØ r e n t es fo r m e s 

d e c o r r o s i o n n o n n Ø g l i›

g e a b l e s ( g Ø n Ø r a l i s Ø e, p a r  

p iq ß r e , p a r co u p la ge ga lva -

2 . 

n i q u e , f e u i l l e t a n t e . . . ) , la 

s t r u ct u r e d e l’ a p p a r e il p r Ø›

s e n t e u n Ø t at g Ø n Ø r al 

sa t is fa isan t -Us se s on t p ou r ›

s u i v i s a v e c l ’ Ø t u de d e s 

Corps d’une vis de fixation d’un panneau d’extrados de la nervure 12 

photographie en microscope Ølectronique à  balayage (xIO) 

d iffØ r e n t es p o s s ib i l i t Øs d e 

r es t au r a t ion ju s q u ’ en fØvr ier  

1994 q u i m a r q u e la fin d e s 

o p Ø r a t io ns p r Ø p a r a t o ir e s. 

De u x in gØ n ie u rs e n in gØ n ie›

r i e s d e s s u r fa c e s ( MM 

Ma gn in e t Paqu e t ) a in s i q u e 

d e u x s p Ø c ia l i s t es d e s s ys ›

t Ł m es i n fo r m a t i o n n e l s e t 

d o c u m e n t a i r e s ( Me l l e s A. 

M o r e l e t C. P o u n t ) o n t 

e f fe c t u Ø ce s t r a va u x s o u s 

l ’ e n c a d r e m e nt d e M M . 

E l K e d i m ( e n s e i g n a n t 

ch e r ch e u r e n p h y s i ›

c o c h i m i e d e s 

m a t Ø r i a u x) e t P . 

Flu z in . 

10 r a p p o r t s t e c h ›

n iq u e s on t a in s i Ø tØ 

r Ø a lis Ø s. 

Un e Ø t u de co m p a r a ›

t i v e d u p r o t o t y p e 

0 0 2 b r i t a n n i q u e e t 

d e l’ a vion d e p r Ø s Ø›

r i e 101 ( F l e e t Ai r  

Ar m M u s Ø um 

Ye o v i l t o n e t W a r 

I m p Ø r i al Mu s Ø um -

Du x fo r d ) a Ø g a l e›

m e n t Ø tØ e n t r e p r is e . 

Mar c Ma gn in - In gØn ieur 

Mu s Øe d e l’Air e t d e l’Espace 

Ph ilip p e Flu zin 

Dir ecteur d e l’URP A O 423 d u 

CNRS 
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coup c� u r 

" à  t ou t e l ’Øq u i pe des o u v r i e r s 

de l ’ a t e l i e r de r e st a u r a t i o n du 

Mu sØe de l ’Ai r et  de l ’Esp a c e " zyxwvutsrqponmlkjihgfedcbaZYXWVUTSRQPONMLKJIHGFEDCBA
Dans l’Øquipe des ouvriers de l’atelier  de 

Dugny, certains avaient dØjà  vØcu de bien 

belles aventures au MusØe. L’exposit ion 

de juillet-aoßt 1983 au Grand Palais est 

encore p r Øsen te dans les mØmoir es de 

ceux qui y ont par ticipØ mais le chantier  

Concorde a ØtØ pour tous une grande"pre-

miŁre". 

"Le jour du premier  coup de ponceuse, on 

n’imaginait pas le boulot que ç a reprØsen›

tait". 

La chaleur du mois de juin dans le hangar, 

le t r avail con t inu sans w eek-en d , sans 

vacances mŒme, pour cer tains, l’inconfort 

de la posit ion des bras pour le pon çag e 

du dessous de l’appar e il, font d e cet te 

interminable surface du dessous le p lus 

"mauvais" souvenir  de l’Øquipe. 

Tous Øvoquent volontier s la fatigue et la 

t e n s io n n e r ve u s e d u e à  la p r is e d e 

conscience de l’am p leur de la t â ch e à 

accomplir , mais aussi au souci de faire tra›

va i l le r  e n s e m b le d e s gens q u i ne se 

connaissent pas: des aviateurs p r Øsen ts 

pour un mois, des jeunes ingØnieurs sta›

giaires et mŒme des jeunes filles, s i, si ,il a 

fallu vaincre quelques rØticences. 

Marc Magnin, prØsent tout l’ØtØ, a dir igØ 

ce chantier, et avoue le sentiment d’avoir  

souvent travaillØ sur "le fil du rasoir" avec 

des hommes qu i d on n a ien t beau cou p 

d’eux-mŒmes. Ceux qu i, jusque là  ne sai›

s is s a ie n t pas t r Łs b ie n le t r a va il de 

l’ingØnieur, ont pu sentir  son invest isse›

ment per sonnel et combien il avait fallu 

prØvoir  pour organiser  et faire au jour le 

jour les choix qui s’imposaient. 

Tous se souviendront de l’ambiance p lu ›

t ô t joyeuse qu i a rØgnØ sur ce chantier . 

Pour la major itØ des ouvr ier s, cela a ØtØ 

une grande premiŁre - "hors-spØcialitØ" 

Et si j’ai gardØ ce coup de coeur pour la 

fin, c’est que sans un investissement per›

son n e l t r Łs fort de tou te l’ Ø q u ipe tant 

pour l’avion que pour le MusØe, ce chan›

tier  si lourd, à  une pØr iode un peu difficile 

due au changement de statut de l’Øtablis›

sement, n’aurait pu Œtre menØ à  bien . zyxwvutsrqponmlkjihgfedcbaZYXWVUTSRQPONMLKJIHGFEDCBA

ValØrie Straus 

Chef du Service Communication 

L’Øquipe au complet,  en mØdaillon Marc Magnin.  

p ar t e nai r e s 

MØ cŁ n es : 

AEROSPATIALE - CERBERUS-GUINARD- AKZO DEXTER Aer osp ace Fin ish e s 

Pr Œts et p r es t a t ion s : 

ARMEE DE L’AIR- AIR-FRANCE- MESSIER-DOWTY- ENTREPOSE 

DASSAULT FALCON Ser vice- PSV- Associa t ion d e s Am is d u Mu s Øe d e l’Air  

Dir ect ion d e s m u s Ø es d e Fr ance- Cen t r e Nat ion a l d e la Recher che Scien t ifiq u e 

appel 

La d e r n iŁ re Let t r e d ’ in for m at ion su r  la 

r estaur at ion d e Con cor d e 001 paraît r a 

p o u r le Sa lo n In t e r n a t i o n a l d e 

l’AØr on au t ique e t d e l’Esp ace. 

Nou s sou h a it on s q u e t ous ceux q u i , à 

q u e lq u e t it r e q u e ce soit , on t p a r t icip Ø 

à  ce t t e r e s t a u r a t ion e xce p t io n n e lle : 

m Ø c Ł n e s, a m a t e u r s , m e m b r e s d u 

Co n s e i l Sc ie n t i fiq u e , p o n ce u r s d ’ un 

jou r , s t agia ir e s , ou vr ie r s d u Mu s Ø e ..., 

q u i a im e r a ie n t Ø cr ire d e u x ou t r o is 

lign es su r  ce qu ’a r e p r Ø s e n tØ p ou r eu x 

ce t t e a ve n t u r e , fassen t d e ce t t e d e r ›

n i Ł re l e t t r e u n i m m e n s e c o u p d e 

coeu r e n gu ise d e salu t à  cet a p p a r e il 

m yt h iq u e . 

Con tact V. St r aus 49 92 70 18 

conse i l zyxwvutsrqponmlkjihgfedcbaZYXWVUTSRQPONMLKJIHGFEDCBA

Un conseil scientifique  a Ø tØ constituØ pour 

va lid e r  les m Ø t h o d es d e r es t au r a t ion d e 

l’objet de collection qu’est Concorde 001. 

Ce conseil comprend : 

- le GØn Ør al Jean-Paul Siffr e, Dir ecteur du 

MusØe de l’Air  et de l’Espace. 

- le GØnØr al Gilber t Biousse, Dir ecteur des 

Collections et de la Production au MusØe. 

- le Contr e-Amir al Yves Dubour g, Dir ecteur 

adjoint Collections et Production. 

- Christian Tilat t i, Conservateur au MusØe. 

- Marc Magnin, IngØnieur au MusØe. 

- Ph ilip p e Fluzin , Dir ecteur d’une unitØ de 

recherche sur  les mØtaux du CNRS. 

- BØnØdicte Rolland-Villemot, Conservateur au 

Se r vice d e r e s t au r a t ion d e s m u s Ø es d e 

France. 

- Elie Khaski, Responsable du programme 

supersonique à  AØrospatiale. 

- Patrick losseaume, Adjoint technique main›

tenance Concorde à  Air-France. 

cont act s 

MØ cØ n a t, par t en ar ia t : 

- GØ n Ø r al Gilb e r t Biou s se 49 92 70 12 

BØ n Ø vo le s ,t e ch n iq ue : 

- Ma r c Ma gn in 49 92 70 88 

Co m m u n ica t io n : 

- Va lØr ie St r aus 49 92 70 18 

Franço i s LØ o tard, Min is t r e d ’Etat, Min is t r e d e la DØ fe n se a in s i q u e Ber n a r d 

Bosson , Min is t r e d e l’ Eq u ip e m e n t, d e s Tr anspor t s e t d u Tou r ism e , on t a ccor d Ø 

le u r par r a inage à  l’opØr at ion d e r estaur at ion d e Con cor d e 001. 

CrØdits photos : M AE . 
Conception - impression. 

Moyens techniques graphiques - Snecma 
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m u sØe de l’air 
et de l’espace Le t t r e d ’ i n f or m a t i on sur la r e st a u r a t i on de Co n c o r d e 0 0 1 Juin 1 9 9 5 

Concorde 001, le 
défi zyxwvutsrqponmlkjihgfedcbaZYXWVUTSRQPONMLKJIHGFEDCBA

Le mettre  en l’air, et le  rendre 
capable de s pe rformance s 
au xqu e l le s no us le  d e s t i ›
nions, a Ø tØ un vØ ritable  dØ fi, 
qu e no tre  s o c i Ø tØ ave c le  
concours de  tous s’est atta›
chØe à  relever, nous y sommes 
parve nus , c’est notre  fie rtØ. 
Le re me ttre  dans son Ø tat 
d’o rigine, a p rŁs tant d’an›
nØ es en a Ø tØ un autre, diffØrent 
certes , mais co m bie n auda›
cieux! 
A vous tous acteurs de ce tte  
superbe restauration, qui fait 
revivre  à  nos yeux cette  page 
d’his to ire, nous d is o ns un 
grand me rci. 

Miche l RØ tif 
MØ can ic ien d’e ssai zyxwvutsrqponmlkjihgfedcbaZYXWVUTSRQPONMLKJIHGFEDCBA
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1
/ zyxwvutsrqponmlkjihgfedcbaZYXWVUTSRQPONMLKJIHGFEDCBA faisait trop de bruit et trop de fumØe. 
1/  n’avait pas le rayon d’action nØcessaire pour traverser l’Atlantique 
Nord. Il Øtait encombrØ d’installation d’essais. 
\ l a fallu l’envoyer au MusØe, le 001, le «grand-pŁre» âgØ seulement 
de 4  ans et demi de vol. 

Mais il en avait sacrement vu. 
Il avait emmenØ le premier 140  tonnes en supersonique. Il avait volØ de 
110 à  1240  kt. 
Il avait traversØ l’Atlantique Sud en deux heures et croisØ le parallŁle 45  Sud. 

Il avait piquØ, cabrØ, roulØ, dØrapØ, pompØ plus qu’un autre. Quatre milles 
fois peut-Œtre, on lui avait appliquØ des modifications. 
U s’Øtait montrØ docile entre les mains de dix pilotes d’essais et vingt pilotes 
de ligne. 

On l’avait admirØ dans sa force et son ØlØgance, que ses suivants ont su 
accroître. Il avait transportØ de trŁs Øminents personnages. 
Il avait passØ plus d’une heure en Øclipse totale de soleil et nul autre ne 
peut et ne pourra de longtemps battre ce singulier record. Il avait mesurØ 
l’acide nitrique dans la stratosphŁre et vu, au coucher du soleil, l’ombre de 
la couche d’ozone sur le ciel. 

1/  nous avait donnØ les plus grandes joies de notre carriŁre, et annoncØ au 
monde une Łre nouvelle du transport. 
En retour, nous l’aimions bien. 

AndrØ Turcat 

Pilote d’essai 

ConcordezyxwvutsrqponmlkjihgfedcbaZYXWVUTSRQPONMLKJIHGFEDCBA 001 :  Le retour au MusØe, le 29 Mai 1995 
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LES DERNIERES NOUVELLES 
DE LA RESTAURATION zyxwvutsrqponmlkjihgfedcbaZYXWVUTSRQPONMLKJIHGFEDCBA

Ce s d e r n iŁ r es s e m a in e s , le 

h a n ga r o ø s e t r o u ve l’ a v ion 

pr ototype «Concor de 001 » a Ø tØ 

le s iŁ ge d ’ u ne gr a n d e a ct ivi›

t Ø. 

Le s p a r t ie s fixes d e s a t t e r r is -

s e u r s on t Ø tØ r e p e in t e s , p u is 

la t o t a li t Ø d e s Ø q u i p e m e n ts 

( fle xib le s , r a cco r d s , b o î t ie r s 

d e co u p la ge s , co llie r s ...) q u i 

a va ie n t Ø tØ r e s t a u r Øs e n a t e ›

lie r  ( Bu ga t t i-Mo s lh e im ) a Ø tØ 

r e p o s Ø e. La t r Łs b o n n e co lla ›

b o r a t ion a ve c Me s s ie r -Do w t y 

a Ø tØ illu s t r Øe u n e n o u v e l le 

fo is a ve c le d Ø t a ch e m e nt d e 

m e m b r e s d e le u r  p e r s o n n e l . 

Ain s i le s a t t e r r is seu r s d u p r o ›

t o t yp e on t -ils 

Ø tØ r Ø - Ø q u i-

p Øs p a r  l e s 

s p Ø c i a l i s t es 

d u concepteur 

et ceux d u Mu ›

s Ø e. 

De n om br eu x 

m a r q u a g e s 

techniques ont 

d Ø jà  Ø tØ r Ø a›

lisØs sur  l’avion 

et notamment 

sur  les nacelles 

moteur s. C’est 

à  par t ir  d e d o -

c u m e n t s 

p h o t o g r a -

p h i q u e s 

datant d e 1979 

qu’il a Ø tØ pos-

s i b l e d e 

s c a n n Ø r i s er  le s m a r q u a ge s 

p u is d e fabr iquer d e s p ochoir s 

q u e le s p e in t r e s d u Mu s Øe 

d e l’ Air  e t d e l’ Esp a ce on t e n ›

su it e s o ign e u s e m e n t u t ilis Ø s. 

Le s t e xt e s d ’ o r igine ( ca r act Ł›

r e , e s p a c e m e n t , gr a s ...) o n t 

a in si Ø tØ r ep r od u it s sur  l’avion. 

L’ in tØr ieur d e l’ a p p a r e il offr e 

d Łs a u jo u r d ’ h ui u n e v i s i o n 

n o u ve lle . Le s p a n n e a u x d ’h a›

b i l la ge on t Ø tØ n e t t o yØs (ou 

ch a n gØ s ), l’ an cien t a p is d e s o l 

a Ø tØ remplacØ et les instruments 

d e b o r d ( o r ig in a u x o u m a ›

q u e t t e s ) co m m e n ce n t p e t i t à 

p e t i t à  r e p r e n d r e le u r  p la ce 

su r  le s con s o le s d e s m e u b le s 

in gØ n ie u rs d ’ a b o rd e t b ie n t ô t 

su r  ce lle s d u co ckp it . 

II reste b ien sßr  d e nom br euses 

act ion s à  e n t r e p r e n d r e ; fin d e zyxwvutsrqponmlkjihgfedcbaZYXWVUTSRQPONMLKJIHGFEDCBA

RØ-Øquipement du train principal droit par le personnel de Messier-Dowty à  gauche 
et Marc Magnin du MusØe dezyxwvutsrqponmlkjihgfedcbaZYXWVUTSRQPONMLKJIHGFEDCBA l'Air et de l’Espace à  droite. 

Marquage technique 
sur nacelle intØrieure 

par Eric Diot 

la r e s t a u r a t ion d e l’ in tØr ieur, 

r Ø a lis a t ion d e s d e r n ie r s m ar ›

q u a ge s t e ch n iq u e s , p ou r su it e 

d e s m esu r es d e con ser va t ion -

p r Øven t ion ..., m a is l’avion offre 

d Łs à  p r Ø s e nt u n Ø t at q u i a u ›

tor ise son exposit ion au 41Łme 

Sa lo n In t e r n a t io n a l d e l’ AØ›

r o n a u t iq u e e t d e l’ Es p a ce au 

Bou r ge t . zyxwvutsrqponmlkjihgfedcbaZYXWVUTSRQPONMLKJIHGFEDCBA

Le Bourget, ie  29  mai 1995  
Marc Magnin 

ingØ nie ur 
au Mu s Øe d e l’Air e t de l’Espace 

«La pe inture  aØ ro nau›
tique est fiŁ re d’avoir 
pu participe r à  la rØ›
novation du concorde 
001. 
Aux cô tØs de Marc MA›
GNIN, nous avons voulu 
apporte r notre  e x p Ø›

rience  e n m atiŁ re de  
d Ø c a p a ge et pe inture 
sur avion, ceci d Øs les 
pre m iŁ res phase s du 
projet. 

RØalisation du dessin commentant le vol de 
suivi de l’ØclipsØ par Martial Auffray 

Grâc e  à  l’excellent tra›
vail de  d Ø c a p a ge e t 
prØ paration de surfa›
ce  rØalisØ par le  m us Øe 
de l’Air , nos Ø q u i p es 
ont pu ensuite  remettre  
à  neuf e t dans le  strict 
respect des plans d’ori-
gin e ce  m agn i fiqu e 
s y m b o l e d e  l ’a Ø r o›
nautique française » . 

J.P. Cap it a in e 

Dir ect eu r GØ n Ø r al LPA 
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Lo r s q u e j’ai Ø tØ s o llicit Ø le 4 

d Ø c e m b re 1992 p a r  le Mu s Øe 

d e l’ Air e t d e l’ Es p a ce p o u r 

Ø va lu er d ’ u ne p a r t , l’Øt at d u 

p r o t o t y p e Co n c o r d e 001 e t 

d’autre par t , la faisabilitØ d’une 

r e s t a u r a t ion , m e s p r e m iŁ r es 

im p r e s s ion s fur en t d o u b le s : 

- un e rØserve dubita t ive devan t 

l’ im p or t a n ce d e la t â ch e à  ac›

com plir  et d e s moyens à  mettr e 

e n o e u vr e ( l’ a p p a r e il n ’ava it 

fait l’ ob jet d ’ a u cun e n t r e t ie n 

r Ø gu lier  d e p u i s le 19 o ct o b r e 

1973), 

- l’ Ø vid e n ce d u d e vo ir  d e sau ›

ver cet appareil un ique sym bole 

d u p a t r im o in e e t d u s a vo ir -

fa ir e in d u s t r ie l n a t io n a l. 

C’ e st d a n s ce t Ø t at d ’ e s p r it 

q u e je m e m is a u t r a va il d Łs 

le 8 d Ø ce m b re 1992 p ou r const i›

t u e r u n e p e t i t e Ø q u i pe 

p lu r i d i s c ip l i n a i r e q u i a u r a it 

p o u r m is s io n d e fa ir e face à 

ce t r a va il d e p io n n ie r s (n ous 

n ’avions aucun e xe m p le co m ›

p ar ab le d’opØr at ion d e ce t yp e 

au m o n d e !) . 

Gr â c e à  u n e d y n a m iq u e a m ›

b i t i e u s e e t à  la co n jo n ct io n 

d e s o u t ie n s fa vo r a b le s ( l’ex›

p e r t i s e s ’ Ø t a nt r Ø v Ø l Øe t r Łs 

en cou r agean t e ) , le s t r Łs n o m ›

b r e u x p r o b lŁ m es r e n con t r Øs 

fu r en t s u r m o n t Øs p o u r a r r ive r  

à  la p r Øsen t a t ion d ’au jour d’hui 

q u i e s t un co m p r o m is e n t r e s 

d e s exigen ces d e va lor isa t ion 

m u s Ø o gr a p h iq u e, scien t ifiqu e 

e t t e ch n iq u e . 

Un gr a n d t r ava il a Ø tØ a cco m ›

p l i , b e a u c o u p r e s t e à  fa ir e , 

m a is je cr o is q u e le d Ø fi d e 

ce sauvetage a Ø tØ r e levØ avec 

s u ccŁ s. 

Ce t r a va il co lle ct if d o i t à  l’ o r i›

gine beaucoup à  d e nombreuses 

p e r son n es (le GØ n Ø r al Du m as , 

le GØ n Ø r al Biousse , M. Fouche , 

Ml l e C. Flu z in , M M . Pa q u e t , 

Magn in , El Ke d im , Lenseigne...) 

a in s i q u ’à  n os p r e m ie r s p a r ›

tenaires industr iels (AØrospatiale, 

Air  Fr a n ce ...) . 

Il n e m’est p as p e r m is d e tous 

les cit er  et je m’en excuse m ais 

n o t r e p lu s b e l le s a t is fa ct ion 

e s t d e vo ir  n o s Ø n e r g ies a s ›

s ociØ es à  ce lles q u i on t p e r m is 

la constmction d e ce magnifique 

a vio n q u ’ e st le Co n co r d e 001 zyxwvutsrqponmlkjihgfedcbaZYXWVUTSRQPONMLKJIHGFEDCBA

Philippe Fluzin 
Directeur de  l’UPR A0423 du CNRS 

Le con cor d e 001 co m m e le 
MY20-01 e t le m e r cu r e n ° 4 
r ep r Øsen t ent p ou r Dassau lt 
Falcon Service et m oi-m Œ me 
u n e p r e u ve t an gib le d u gØ›
n ie d e l’ h o m m e. 
Le u r r e s t a u r a t io n e t le u r  
en t r e t ien n ou s per m et t r on t 
d e lØ gu er au x gØ n Ø r a t io ns 
fu t u r es d e s t Ø m o ins p r e s ›
t igie u x d e n o t r e t e m p s . 

C. Perreard 
Direction GØ n Ø ra le Dassault Falcon Ser›

vice  zyxwvutsrqponmlkjihgfedcbaZYXWVUTSRQPONMLKJIHGFEDCBA

PrØparations des 

peintures dans le 

hangar de 

l’ArmØe de l’Air 

à  Dugny zyxwvutsrqponmlkjihgfedcbaZYXWVUTSRQPONMLKJIHGFEDCBA

Love Story 

Co n c o r d e e s t u n e h i s t o i r e 
d ’am our. 
Am our com m e en ont e u beau›
coup d ’hommes et d e fem m es 
q u i on t con çu s , p r od u it , p e in t 
et dØcor Ø, p ilotØ ce merveilleux 
avion sans Ø ga l. Le 001 gØniteur 
d e t ou s ce s s u iva n t s n e d o i ›
v e n t p a s r e s t e r  d a n s 
l’ in d iffØ r e n ce a s ou ffr ir  d e s 
in ju r e s d u t e m p s . Alo r s l’ h is›
t o ir e d ’ a m o ur a r e p r is p o u r 
t ou s ceu x q u i l’ont r e t r o u vØ. 
A.D Ae r o s p a c i a le Fin i s h e s 
e s t fiŁre d ’ en fa ir e p a r t ie . 

H.C. de  Marcheville  
Directeur AD Ae rospace Finishes 

3 f 

Le Train 

MESSIER-DOWTY e t MES-

SIER-BUGATTI o n t t e n u à 

s ’ a s socier d e fa ço n t r Łs ac›

t i v e à  l ’ o p Ø r a t i on d e 

r e s t a u r a t io n d u Co n co r d e 

001 e n e n t r e p r e n a n t d ’ u ne 

p a r t la r Ø fe ct ion d a n s n os 

a t e lie r s d e l’ h a b illa ge co m ›

p le t d u t r a in d ’a t t e r r is sage 

e t le r e m o n t a ge d e ce lu i-ci 

s u r  a v io n e t d ’au t re p a r t la 

rØnovation d u train lu i-m Œm e. 

Nou s a von s d Ø p e n sØ b e a u ›

co u p d ’ Ø n e r gie e t p a s s Ø d e 

n o m b r e u s e s h e u r e s m a is 

n os s o c iØ t Øs r e s p e ct ive s e t 

l ’ Ø q u ipe q u i a p a r t icip Ø à 

ce ch a n t ie r  s on t t r Łs fiŁ r es 

d ’ a vo ir  o e u vr Ø p o u r la r e s ›

t a u r a t io n d e ce t a p p a r e i l 

q u i s e r a san s n u l d o u t e le 

jo y a u d u Mu s Øe d e l’ Air. 

No u s a t t e n d o n s im p a t ie m ›

m e n t d e vo ir  l’ a ccu e il q u e 

lu i fer a le p u b lic lor s d u p r o›

ch a in Sa lo n d u Bou r ge t 

Danie l COMBONI 

Re sponsable  du Support Technique 
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UNE PAS S I ON zyxwvutsrqponmlkjihgfedcbaZYXWVUTSRQPONMLKJIHGFEDCBA

2*r zyxwvutsrqponmlkjihgfedcbaZYXWVUTSRQPONMLKJIHGFEDCBA
RØ-Øquipement du train principal droit et prØparation à  la 

peinture du train principal gauche zyxwvutsrqponmlkjihgfedcbaZYXWVUTSRQPONMLKJIHGFEDCBA

L'ambition d'une 
passion. zyxwvutsrqponmlkjihgfedcbaZYXWVUTSRQPONMLKJIHGFEDCBA

l’ a im e r a is t o u t d ’ a b o rd d a n s 

ce t t e u l t im e le t t r e d ’ in fo r m a›

t i o n e x p r i m e r t o u t e m a 

s a t is fa c t io n d e v o i r  a u jo u r ›

d ’ h ui ce m a gn ifiq u e a vio n d e 

r etour su r  le par king d u Mu s Øe 

d e l’ Air e t d e l’ Es p a ce. Qu e 

d e ch a n ge m e n t s e t q u e d e 

t r avail on t Ø tØ r Ø a lisØs d e p u is 

son d Ø p a r t! 

)e s o u h a i t e r a is e n s u i t e d i r e 

s i m p l e m e n t «m e r ci» à  ce u x 

(et ils son t s i nombreux) q u i on t 

Ø tØ m is à  co n t r ib u t io n à  u n 

m o m e n t o u à  un au t r e lor s d e 

ce va s t e p r o gr a m m e d e r e s ›

t a u r a t io n . 

En fin , je t e r m in e r a is e n ad r e s ›

san t m e s p e n s Ø es à  ce u x (et 

ce lle s ) q u i on t r Ø a lisØ le s t r a ›

v a u x . Le c h a l l e n g e Ø t a it 

am b it ieu x e t gr âc e à  vou s , gr â ›

ce à  vo t r e e n ga ge m e n t san s 

fa ille , g r â c e à  vo t r e p a s s io n 

a u s s i p o u r ce t t e s Ø d u i s a n te 

m a ch in e , n o u s p o u vo n s t ou s 

a u jo u r d ’ h ui p r Ø s e n t er  au p u ›

b lic le p r o t o t yp e r e s t a u r Ø. zyxwvutsrqponmlkjihgfedcbaZYXWVUTSRQPONMLKJIHGFEDCBA

Marc Magnin 
IngØ nie ur 

au Mu s Øe de  l’Air et de  l’Espace 

La ville de 
Concorde. 

Travailler  au coeur d’une rØgion 

a u p a s s Ø a Ø r o n a u t i q ue c Ø›

l Ł b re g r â c e à  T o u l o u s e e t 

l’ a ve n t u re d e l’ AØ r o p o s t a le, 

e t d ’oø s’envolent d e nos jour s 

d e gr os o iseau x q u i s illon n e n t 

le m o n d e en t ie r , n e p e u t la is ›

s e r  i n d i f f Ø r e nt fa ce a u x 

t Ø m o ign a ges i r r e m p la ça b le s 

d e l’ h is t o ire d e l’ a via t ion e t 

d ’ u ne t e ch n o logie à  la fo is d u 

p a s s Ø e t e n co r e d ’ a ct u a lit Ø. 

Co n c o r d e 001 fa it p a r t ie d e 

ce t t e h is t o ir e e t m Ø r ite d ’Œt re 

im p Ør a t ivem ent p r Øser vØ com ›

m e u n o b je t u n iq u e d e n o t r e 

p a t r im o in e n a t io n a l. 

| .F. Escot 
Direction de s Etudes 

AEROSPATIALE 

La joie des re­
trouvailles. 

Gr â c e au r e m a r q u a b le t r a va il 

d e r e s t a u r a t ion r Ø a lisØ p a r le 

Mu s Øe d e l’ Air e t d e l’ Es p a›

c e , l e s v i s i t e u r s d u 4 1 Ł me 

Sa lon d e l’AØr on au t ique e t d e 

l’ Es p a ce von t p o u vo ir  r e t r ou ›

ve r le p r ot o t yp e Con cor d e 001 

te l qu’ il Øtait lors d e sa pr emiŁre 

appar it ion au p u b lic d u 2 8 Łme 

Sa lo n . 

C’est e n effet le 29 m a i 1969, 

q u ’à  l’ is sue d e s o n 1 4 Łme vo l 

e t a p r Łs a v o i r  s u r v o l Ø l e s 

Ch a m p s Elys Ø es à  b a s s e a lt i ›

t u d e , le Con cor de 001 se posait 

a u Bou r ge t p o u r la p r e m iŁ re 

fois . Il y r esta p e n d a n t t ou t e la 

d u r Øe d u Salon d on t il fut la ve ›

d e t t e auss i b ie n à  l’ exp os it ion 

s t a t i q u e q u e p o u r l e s p r Ø›

s e n t a t io n s e n v o l . 

La v is i t e s u iva n t e e u t l ie u le 

7 m a i 1971 p o u r v e n i r  ch e r ›

c h e r l e P r Ø s i d e nt Ge o r g e s 

Pom pidou qu i rejoignit Toulouse 

a p r Łs u n vo l à  Ma ch = 2.00 au 

dessus d e l’Atlantique, marquant 

a in s i l’ a t t a ch e m e nt d u Go u ›

ve r n e m e n t à  ce p r o gr a m m e , 

a lo r s q u e le s Et a t s -Un is v e ›

n a ie n t d ’ a b a n d on n er e n m ar s 

le p r o gr a m m e SST. 

Qu e l q u e s jo u r s a p r Łs p o u r 

l’ ou ve r t u re d u 2 9 Ł me Sa lo n , 

Co n co r d e 001 e ffe ct u a it s o n 

p r em ier voyage «au long cours», 

e n r a llia n t Da ka r au Bou r ge t 

e n 2 h e u r e s 50 d e t e m p s d e 

b lo c . 

Enfin le 19 octobr e 1973, l’avion 

s e p o s a i t au Bou r ge t à  la fin 

d e s o n 3 9 7 Ł me vo l e t y Ø t a it 

p r is e n ch a r ge p a r  le GØ n Ø r al 

Lissa r ague - Dir e ct e u r d u Mu ›

s Øe d e l’Air. 

Tou s ce u x q u i p a r t icip Ł r e nt à 

la co n ce p t io n , la con s t r u ct ion 

e t aux e s sa is d e ce p r o t o t yp e 

r e ssen t a ien t u n e cer t a in e t r is ›

tesse qu an d , venant au Bour get 

ils d Ø co u vr a ie nt l’Øtat d e d Ø›

c r Ø p i t u de d e «le u r » a v i o n . 

Gr a n d e s e r a le u r  jo ie d e r e ›

trouver , 26 ans ap r Łs, l’appar e il 

d a n s s o n Ø t at d ’ o r igine gr â c e 

à  u n e r e s t a u r a t ion e xe m p la i ›

r e . 

Henri Perrier 
IngØ nie ur navigant d’essai 

A Concorde 001, 

Ta r e s t a u r a t ion n ou s a ca u s Ø 
q u e lq u e g Œ n e. 

Ma is t o n p r e s t ige a fa it le 
r e s t e 

Et c’est a ve c n os t a lgie e t 
p e in e , 

Fie r s ce p e n d a n t d e n o t r e 
co n t r ib u t io n m o d e s t e , 

Qu e n o u s t e ve r r on s q u i t t e r  
t o n a b r i a ct u e l 

Po u r t r o u ve r e n fin au Mu s Øe 
u n r e p o s Ø t e m e l ... 

Lieutenant-Colone l Redon 
Commandant la Base  Transit Air 250  

et tout le  personne l d e  la Section 
Transit du MatØ riel du Bourget 

fJvWSi 

Restauration de 

l’intØrieur de 

l’appareil par 

Claude Fe r e l 

Sa, 



Aujourd’hui, les rØsultats d’analyse permettent de penser que la durØe de vie de 

la cellule des avions Concorde en service pourra Œtre Øtendue à  8500 cycles 

supersoniques (soit un accroissement de 27% par rapport à  ce qui avait ØtØ 

initialement envisagØ). 

Comme les structures, le systŁme propulsif fait aussi l’objet d’Øtudes de maintien 

en bon Øtat de NavigabilitØ de la part ses constructeurs, Rolls Royce et SNECMA,. 

ParrallŁlement, les compagnies aØriennes utilisatrices de Concorde mŁnent des 

Øtudes conjointes sur l’Øtat des lots de rechanges et des Øquipements dont la 

technologie peut devenir caduque (car datant des annØes 60) . 

De plus, le maintien d’Øquipes compØtentes sur cet avion unique en son genre , 

est un souci constant pour les six sociØtØs impliquØes. 

Enfin, la motivation des utilisateurs, comme celle des constructeurs, est soutenue 

par l’espoir du lancement prochain d’un programme d’avion supersonique de 

transport de nouvelle gØnØration destinØ à  remplacer Concorde. 
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Rêve de gosse zyxwvutsrqponmlkjihgfedcbaZYXWVUTSRQPONMLKJIHGFEDCBA

Quoi? Le  Concorde 001? Tu 
te  moques de nous!? 
)’ai bien entendu cela 100  fois 
depuis mon dØ part du Mu s Øe 
de l’Air e t de  l’Espace. Oui, 
j’ai b ie n Ø tØ l’un de s de ux 
jeunes ingØnieurs qui ont pas›
s Ø une a n n Øe de  leur vie à 
dØfinir les travaux de restau›
ration de cet appareil mythique. 
)’ai surtout rØ alisØ un rŒ ve de 
gosse : pour ma gØ nØ ratio n, 
le  Co nco rde c’Ø tait la rØ fØ›
rence. Eh bie n, la rØ fØ re nce a 
re pris de s coule urs , e t j’en 
suis fier. 

Loïc Paquet 

IngØnieur 

Les pilotes de 

Concorde. 

Admirateurs, dØ fe ns e urs, uti›
lisateurs, personne ne  rØ sis te  
au charme de Concorde . L’As›
sociation Promouvoir Concorde 
est donc particuliŁrement fiŁ-
re et heureuse d’avoir vu le  
prototype 001, grâc e  à  l’action 
de s b Ø n Ø v o les sous la ho u›
lette  du Mu s Øe de  l’Air et de  
l’Espace, redevenir le  be l o i›
se au blanc que l ’Ø q u i p a ge 
d’AndrØ Turcat nous fit adm i›
rer en vo l d Łs 1969. 

loseph Robin 
PrØsident de l’Association Promouvoir 

Concorde 

Ancien Commandant de bord Concorde 

Les amis 

L’Association des Amis du Mu›
s Øe de  l’Air dont les guide s 
bØ nØ vo les ont, en particuliers, 
pour t âch e de faire  visiter les 
avions e xp o s Ø s, s’est in qu iØ›
tØe de puis plusieurs a n n Ø es 
de  l’Øtat dans le que l se  trou›
vait le  prototype du «Concorde». 
Auss i c’est avec joie e t e m ›
pressement que nous avons 
tenu à  participe ra sa rØ no va›
t io n e n aidant le  Mu s Øe à 
couvrir les frais de s pe rson›
ne ls e n gagØs pour sa remise  
e n Ø tat. 

Maintenant que c’est fait, il 
faut absolument construire  un 
abri pour conserver longtemps 

ce  magnifique appare il sans 
Øgal actuellement dans le  mon›
de . Il reste  le  tØ m o in à  la fois 
de  la qualitØ de notre  indus›
trie  a Ø r o n a u t i q ue e t de  la 
rØussite  d’une coopØ ration in-
t e rn a t io n a le  b i e n avant 
l’existence de l’Europe unie . 

CØnØral F. Maurin 
PrØsident de l’Association des Amis du 

MusØe de l’Air 

Concorde... M ot 

Magique 

Lorsque, le  2  mars 1994, le  Di›
recteur du Mu s Øe m’a chargØ 
de la restauration e xtØ rie ure 
de  Concorde 001, j’avais un 

challe nge difficile  à  re le ve r 
sur les plans du budget, de s 
matØrie ls, de  la main d’oeuvre, 
de  l’organisation e t de s d Ø›
lais. 

Ce ne  pouvait Œ tre qu’ une 
o e uvre co l le ct ive e t no us 
n’avons rØussi que parce que , 
de s p rØ s id e n ts de  s o c i Ø t Øs 
aux ouvriers, en passant par 
Marc Magnin, qui fut mon bras 
droit si actif et si enthousias›
te , nous nous somme s tous 
e n g a g Øs pe rs o nne lle m e nt, 
sans hØ sitation et sans comp›
ter. 

B 

Lorsque j’ai frappØ aux portes, 
j’ai reç u un accueil chaleureux, 
toujours positif, c’e s t-à -d ir e  
l’aide  re che rchØe ou l’intro›
d u ct i o n a u p r Łs d’autres 
partenaires mieux p lacØ s. 
Dans notre  monde de  l’aØro›
nautique et plus lo in encore , 
le  mot «Co nco rde » est en ef›
fet un s Ø s ame car il fait vibrer 
une corde qui nous attache 
par le  coeur à  cet oiseau pres›
tigieux, certains Ø ta nt plus 
sensible s à  sa technologie , à 
son vol ou à  son e s th Ø tiqu e. 
La m a je s t Ø e t la glo ire de  
Co nco rde sont la fie rtØ du 
monde de  l’aØronautique tout 
e ntie r e t de  chacun d’entre  
nous. 

Notre  relation avec cet avion, 
comme c’est la cas avec beau›

coup d’autres, est une histoire  
d’amour trŁs pe rsonne lle . Il 
n’est qu’à  voir l’Ø motion et le  
geste  irrØpressible  de  toucher 
que nous , aviate urs , avons 
lorsque nous retrouvons «notre  
avio n », ami intime et fidŁ le  
de  notre  je une s s e , de  nos 
rŒ ve s. Le  m u s Øe doit restau›
re r de  n o m b re u x autre s 
ap p are i l s . Me fo ndant sur 
l’exemple de  la restauration 
de Concorde 001, je  suis sßr que 
le  Mu s Øe trouvera un appui 
exterieurconsidØrable  à  chaque 
fois qu’il dØ montre ra sa rØ so›

lution à  faire  connaître e t ai›
mer l’aØrostation, l’aØronautique 
et l’astronautique et qu’il vou›
dra rappe le r le  m Ø rite de s 
hommes, cØ lŁ bres ou o ubliØ s, 
qui ont d Ø v e l o p pØ et e xplo i›
tØ les outils. 

Au moment oø  je  met un ter›
me à  mes fonctions au Mu s Øe 
de  l’Air et de  l’Espace, j’adres›
se  mes remerciements à  tous 
ceux, si nombreux, qui m’ont 
soute nu e t je  souhaite une 
longue vie à  Co nco rde 001  
pour la dØ le ctation du public 

GØnØral (CRI Gilbert Biousse 
Directeur des Collections et de la 

Production, 
au MusØe de l’Air et de l’Espace zyxwvutsrqponmlkjihgfedcbaZYXWVUTSRQPONMLKJIHGFEDCBA

Remontage 
des roues. 

Paul tenu 
et, de dos, 

Marc Picol 
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Che f-d’oe uvre te chno lo gique , indus ›
trie l , audacie ux d e no tre  Indus trie  
AØ ro n autique, 
PrØ curse ur à  bie n de s titres, 
«Obje t» inestimable  de notre  Patrimoine, 
MØritait bie n que soit entrepris pour sa 
sauve garde , ce  gigante sque et adm i›
rable  travail scientifique e t collectif. zyxwvutsrqponmlkjihgfedcbaZYXWVUTSRQPONMLKJIHGFEDCBA

Marc Magnin 

L' arrivée au musée 

Grâc e à  PØ gas e, les Amis du Mu s Øe de 
l’Air ont Ø tØ tenus informØs de  l’o pØ ra›
tion de restauration du prototype Concorde. 
Ils se  rØ jo uis s e nt de  revoir sur le  par›
king du Bourget l’un de s tout premiers 
avions qui y a Ø tØ e x p o s Ø, d Łs 1974. 
Merci à  tous ceux qui ont pris une part 
active  à  cette  o pØ ratio n. 

GØnØral de DA (CR) Pierre Lissanrague 
Ancien Directeur du MusØe de l’Air et de l’Espace 

c o e u r c o u p s 

Un nouveau 

mécène : 

DINITROL-BONNOT S A; sa parti›
cipation à  la restauration de Concorde 
001, en offrant les produits anticorrosion 
qui seront pulvØ risØs dans les zones 
non accessibles ou non vis ibles : rØ›
servoirs, logements de  train, nacelles, 
moteurs. 

Et un coup de coeur tout particulier 
à  la SNECMA et à  l’Øquipe des Moyens 
Techniques Graphiques d’Evry, sans 
qui cette  lettre  d’information n’exis›
terait pas. A Jean-Claude Ponthieux, 
qui, toujours dans l’urgence et tou›
jours avec le  sourire, nous a livrØ ces 
«Le ttre s ». 
Un grand merci à  Denise  Hucher, qui 
dans la plus grande discrØ tio n, a dit 
oui à  ce  projet e n que lques minutes, 
il y a tout juste  un an. 

ValØrie Straus 

Savoir-faire. 

A la lecture de vos lettres successives, 
j’ai pu suivre  l’Ø volution du chantier de 
restauration du Concorde 001. J’ai consta›
tØ le  savoir-faire  du Mu s Ø e, le  courage 
e t l ’abn Ø gation d’une je une sse  moti›
v Ø e, la gØ nØ ro s itØ de s Partenaires et la 
maîtris e  de  la direction de s travaux. Il 
serait fort regrettable  que de te ls efforts 
soient e xpo s Øs aux caprices du temps et 
que l’avion ne soit pas vis itable . 

Roger Guichet 

ancien mØcanicien du Concorde 

Un exemple. 

Le Service  de Restauration a Ø tØ d Łs le  
lancement de  l’opØ ration de restaura›
tion du prototype du Concorde 001  un 
partenaire  efficace. Cette  restauration 
s’inscrit dans la rØflexion que m Ł ne la Di›
re ction de s Mu s Ø es de France sur la 
restauration du patrimoine industrie l : 
Ø laboration d’une dØ o n to lo gie  e t d’une 
m Ø tho do lo gie  qui comprend un constat 
d’Ø tat prØ alable, la rØ daction d’un ca›
hie r, le s o p Ø ra t i o ns d e  re s tauration 
e n cad rØ es par un conse il scientifique 
qui contrôle  la conformitØ des travaux aux 
cahiers des charges. La restauration de 
Concorde 001  par sa d Ø m arche rigou›
reuse  et interdisciplinaire  servira donc 
d’e xe mples pour d’autres o pØ ratio n s. 
En effet, la restauration du patrimoine 
industriel en raison de sa dive rs itØ, doit 
se  concevoir dans une approche inter›
disciplinaire  o ø  chaque partenaire  se  
co m plŁ te. Cette  opØ ration fut aussi l’oc›
casion d’un partenariat in tØ re s s ant et 
fructueux entre  la Direction des Mu s Ø es 
de France et le  Mus Øe de  l’Air et de  l’Es›
pace . 

BØnØdicte Roliand-Villemot 
Conservateur 

Direction des MusØes de France 
Service de Restauration 

MaïtØ Stepanski 
PrØsidente 
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A Orly.  

Nous pe ignons, dans nos installations 
d’Orly, 2  à  3  «Co n co rde » par an et nous 
aurions pu en faire  autant avec le  pro›
totype, mØmoire de  l’histoire  de l’aviation, 
mais hØlas le  convoyage du Bourget à  Orly 
aurait Ø tØ trŁ s, trŁs difficile . Le courage 
de s fans du Mu s Øe vous a permis de lui 
redonner son aspect d’origine. Bravo!! 
Et pe ut-Œ tre à  b ie n t ô t pour une autre  
aventure ... 

G. Dubruel 
Responsable Atelier Peinture d’Orly 

nos p a r t e n a i r e s 

MØ cŁ n es : 

-AEROSPATIALE 
-CERBERUS-GUINARD 
-DINITROL-BONNOT SA 
-AD Aerospace Finishes 

PrŒts, prestations et bØ nØ vo les : 

-ARMEE DE L’AIR 
-AIR-FRANCE 
-SNECMA 
-MESSIER-DOWTY 
-MESSIER BUGATTI 
-ENTREPOSE 
-DASSAULT FALCON Service  
- La PEINTURE AERONAUTIQUE 
-Association des Amis du 
Mus Øe de l’Air 
-Direction des m us Ø es de France 
-Centre  National de  la Recherche 
Scientifique 

-ESTACA 
-IPSA 

MØ cØ nat, partenariat : 
- GØ nØ ral Gilbert Biousse  49  92  70  12  zyxwvutsrqponmlkjihgfedcbaZYXWVUTSRQPONMLKJIHGFEDCBA

i BØ nØ vo le s ,te chnique : 
I - Marc Magnin 49  92  70  88  
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! - ValØrie  Straus 49  92  70  18  
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ASSOCIATION DES PROFESSIONNELS DE CONCORDE 
ET DU SUPERSONIQUE 

ROISSY l e 1 MARS 1335 

PrØsident:Fernand ANDREANI 
SecrØtaire TrØsorier .-Gilbert BARBAROUX 

V e u i l l e z trouver c i - j o i n t l e compte rendu de l a rØunion du 
Consei l d’Administration du 21 FEV 1995 ,qui s’est tenue dans l e 
bureau de i’A.PCO.S, au premier Øtage de DH.QNCRQISSY), 

Et a i e n t PrØsents, Messieurs: 
Raymond MACHAVOINE.Jean Paul LE MOEL, LØon FAVIEZ. P i e r r e - L o u i s 

BREIL,Claude ROCHE,Christine TARANOFF,Pierrette CATHALA et G i l b e r t 
BARBAROUX, 

Et a i e n t ReprØsentØs,Messieurs ; 
Fernand ANDREANI,Azad DDNISUIAN,SØrard CAILLAT,RenØzyxwvutsrqponmlkjihgfedcbaZYXWVUTSRQPONMLKJIHGFEDCBA DU6UET.Henri 

RANTY,Gabriel AUPETIT,Bernard LAPIERRE,Roger CATHQDEAU, Michel RETIF, 

S PrØsents + 3 Pouvoirs = 17 ReprØsentØs sur 24 Membres du Co n s e i l 
d’Administration e t 3 Membres des Commissions, Le quorum Øtant 
a t t e i n t , l e SecrØtaire dØclare l a SØance ouverte à  14 Heures . 

I l remercie tous l e s Membres du Conse i l d’Administration 
prØsents et passe à  l ’ ordre du jour, 

1 *.COMPTE RENDU DE NOS DERNIERES ACTIVITES 

Vu l e succŁs du dîne r aux chandelles pour notre cinquiŁme 
A n n i v e r s a i r e , l e c o n s e i l dØcide ce qui s u i t : 

a/L’apØritif commencera vers 13 h 00 a f i n d’avoir un peu plus de 
temps pour se rencontrer. 

b/A l a f i n du repas nous passerons l a cassette vidØo ds notre d e r n i e r 
voyage pour ceux que c e l a intØresse, 

c/A p r i o r i nous continuerons de f a i r e cet a n n i v e r s a i r e au Novotel 
Roissy.à  moins que nous rØussissions à  trouver un e n d r o i t qui nous fasse 
des c o n d i t i o n s a u s s i avantageuses, 

2°.BULLETI N N°9 . 

Le numØro 3 e s t au t i r a g e e t nous pensons vous l’envoyer trŁs 
bientôt . 

l e prochain numØro est en gestation,Nous vous rappelons que tout l e 
monde peut p a r t i c i p e r en nous envoyant des a r t i c l e s , d e s h i s t o i r e s , d e s 
souvenirs e t c . . , e t ce, avant l e 15 FØvrier pour c e l u i de Mars et avant 
l e 15 septembre pour c e l u i d’Octobre,si p o s s i b l e , 

Nous aimerions a u s s i que vous nous f a s s i e z part de vos suggestions ou 
de vos dØsirs en ce qui concerne les s o r t i e s , l e s soirØes ou nos 
activitØs amicales.Merci d’avance, 

3 \S COMMISSIONS, 

Nous regrettons ds ne pas avoir plus de contacts avec nos 
charmantes Amies ds l a commission sociale,Nous leur rappelons q u ’ e l l e s 
peuvent ( a i n s i que tous l e s membres de 1’A.P.CO.S.)nous r e j o i n d r e tous 
l e s premiers Mardis de chaque mois à  14H00, a s s i s t e r â  l a rØunion du 
bureau dans l e l o c a l de l’A.P.CD.S, au premier Øtage à  DM.QN.Ceux qui l e 
souhaitent peuvent se j o i n d r e a nous à  p a r t i r de lßhOO et venir dØjeuner 
à  l a cantine, 



A f i n d e mieu x s u i v r e la .  v i e a c t i v e d e no s "Apcos iens " , 
l e Burea u convoquer a à  chaqu e réunio n d u C o n s e i l  d ' A d m i n i s t r a t i o n l a 
commissio n s o c i a l e composé e d e ;  N i c o l ezyxwvutsrqponmlkjihgfedcbaZYXWVUTSRQPONMLKJIHGFEDCBA MENEVEUX,Christ ian e 
TARANOFF,Christ in e COURTY e t  de'Claud e ROCHE, 

4° ,  LE S COTISATIONS , 

Le trésorie r  s e désespèr e e t  n e s a i t  p l u s comment  f a i r e comprendr a 
à tou s l e s adhérent s qu e pou r  l ' i n s t a n t  nou s avon s l a chanc e d e p o u v o i r 
f a i r e e n "peruque"beaucou p d e choses ,e t  qu e chacu n d e nou s y  met  d u s i e n 
bénévolement , 

Le s c o t i s a t i o n s son t  t o u j o u r s d e 1 8 0 F . E l l e s d o i v e n t  êtr e réglée s 
e n t r e l e 1  -JANVIE R e t  l e 3 1 MARS,Pou r  s a v o i r  s i  vou s ête s à  j o u r  d e vo s 
c o t i s a t i o n s , i l  s u f f i t  d e vérifie r  su r  v o t r e c a r t e d'Adhéren t  s i  vou s 
possédé s l e t imb r e d e l'anné e e n cou rs , 

S i  vou s n'ave z pa s régl é 3  ANNEES consécutives,vou s s e r e z considér é 
comme démissionnaire,et  vou s n e r e c e v r e z p l u s aucu n c o u r r i e r  d e n o t r e 
p a r t . 

Vous n e pouve z p a r t i c i p e r  au x v o t e s a u s e i n d e l ' a s s o c i a t i o n , 
s i v o u s n'ête s pa s e n règl e ave c l e Trésorier , 

Nous sommes e n c e moment  17 8 Adhérents ,  8 3 seulemen t  s e son t 
acquîte s d e l e u r  c o t i s a t i o n 95! !  ! 

5° ,  OBJETS PUBLICITAIRE S . 

Monsieu r  Léo n FAVIE Z r e s t e à  n o t r e entièr e 
d i s p o s i t i o n C T e l ; 6 9 , 3 6 , 3 8 , 6 7 )  pou r  nou s p r o c u r e r  de s a u t o - c o l l a n t s , d e s 
i n s i g n e s e t  dè s maintenan t  d e s p l e n d i d e s c r a v a t t e s b l e u e s à  n o t r e Log o 
pou r  l a modiqu e somme d e 10 0 F . ( I l  n' y e n aur a pa s pou r  t o u t  l e 
monde!),Nou s sommes heureu x d e vou s annonce r  qu e vou s pouve z désormai s 
vaque r  à  vo s o c c u p a t i o n s sou s u n s o l e i l  t o r r i d e san s r i s q u e pou r  v o t r e 
têt e grâc e à  no s magn i f i que s c a s q u e t t e s . ( 8 0 F ) , 

Pour  tou s l e s Amateur s d e bonn e vidé o Monsieu r  Edouar d CHEMEL t i e n t 
à v o t r e d i s p o s i t i o n un e s p l e n d i d e c a s s e t t e su r  l a v i e d s n o t r e BE L 
OISEAU BLANC,(12 0 F+20 F d e p o r t  T e l  ;64,03,07, 1 2,pou r  l e s APCOSIENS) 

Et ,pou r  tou s l e s amateur s d e b e l l e s h i s t o i r e s Monsieu r  Jea n P a u l  L E 
M0EL a  s o r t i  u n superb e l i v r e o ù n o t r e Se igneu r  CONCORDE racon t e s a v i e , 
de s a n a i s s a n c e à  a u j o u r d ' h u i . ( 1 9 5 F  +2 3 pou r  f r a i s d ' e n v o i ) S " a d r e s s e r  à 
Monsieu r  Jean-Pau l  L E M0ELzyxwvutsrqponmlkjihgfedcbaZYXWVUTSRQPONMLKJIHGFEDCBA Tel ;  36,68,06,91)o u à  l'A.P.CQ.S . 
C'es t  u n l i v r e pass ionnan t  q u i  s 'ad ress e a u gran d p u b l i c , q u e l ' o n s o i t 
un PR 0 o u u n néophyt e o n apprécier a l a verv e e t  l'humou r  d e n o t r e Ami 
J e a n - P a u l , zyxwvutsrqponmlkjihgfedcbaZYXWVUTSRQPONMLKJIHGFEDCBA

G",MANIFESTATIONS PREVUES 

V i s i t e d u musé e d e l ' a i r  a u bourge t  l e 4  A v r i l  ave c déjeune r  à 
Dugny à  l'écol e hôtelière , 

La p r o c h a i n e ASSEMBLEE GENERALE l e 2 6 AVRI L 95 , 
Le s a l o n d u BOURGET e n J u i n , 
Possibilit é d e f a i r e un e journé e e n Cham p agn e ,et  l e s canau x 

P a r i s i e n s . 
Et  n o t r e grand e s o r t i e a n n u e l l e l e s 22.23.2 4 Septembr e dan s l e 

LOT, zyxwvutsrqponmlkjihgfedcbaZYXWVUTSRQPONMLKJIHGFEDCBA

7'. QUESTIONS DIVERSES.  J Ç 


